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Ligue du LOL:aux racines d'une affaire de harcèlement
Des journalistes ont été mis à pied pour des faits commis il y a dix ans, aux premiers temps de Twitter

RÉCIT

C'est l'affaire qui 5e"
coue le monde des
médiu français,
Près d'un an et demi

après le déclenchement de l'af-
faire Weinstein aux Etats-Unis,
une partie des membres d'un
groupe privé Facebook baptisé
«ligue du LOLo, composé d'une
trentaine de journalistes, com-
municants ou développeurs, tous
familiers des nouvelles technolo-
gies, sont acc;usés d'avoir plIrti-
dpé à des dizaines de campagnes
de harcèlement, souvent Il carac-
tère sexiste, notamment sur les
réseaux sociaux, organisées au
début des années 2010.

Depuis la révélati<m. le 8 février,
plIr Ubémtion de l'existence de ce
groupe, des dizaines de témoi-
gnages ont été publiés sur les ré-
seaux soctaux par des femmes,
principalement. mais également
des hommes, se disant victimes
de leurs agissements.

Lundi 11 février, Vincent GIad.
pigistepour ~mtio'/'l, et Alexan·
dre Hervawl, chef du service Web
du quotidien. ont été mis à pied
«à titre C01ISe1VtJtoire",dans l'at·
tente des résultats d'une enquête
interne. Les deux hommes, âgés
de 33 et 34 ans, apparaissent au
premier rang de la trentaine de
membres de ce groupe créé
en 2009 par Vincent Glad.

David Doucet et François-Luc
Doyez, à la rédaction en chef des
Inrockuptiblu, ont, depuis, été
mis Il pied. Leur confrère
Guillaume Ledit, journaliste à Us-
bell Bi Rica, également. Une me-
sure semblable a étê prise par
Pubtids Consultants à l'égard du
communicant Renaud Loubert-
Aledo.l.è site de podc;asts Nouvel-
les Ecoutes a mis fin à sa collabo-
ration avec: Guilhem Malissen et
annoncé suspendre l'émission
qu'U animait. Rêdacteur en chef
du Tag parfait, une revue en ligne
traitant de la culture pornogra-
phique, Stephen des Aulnois a,
pour sa part,annoncé qu'il sereti-
rait de son poste. Après avoir été
entendus par leur hiérarchie, Oli-
vier Tesquet et Christophe Car-
ron, respectivement journaliste à
nilémma et rédacteur en chef de
Slatefr, n'ont pas fait l'oblet de
sanctions. A des degrés divers, il
leur est reproché à tous d'avoir
participé à la ligue du LOL

MtIques • .., mtIUte»
Sur Twitter, les rédts des méfaits
de certains des membres de cette
Ugue du LOt se multiplient ces
derniers jours. Des • stars 0 aux-
quelles il était impensable de
s'opposer, sous peine d'excom-
munication. Usse veulent d&alés
et assument être des" troUs" - Il
l'époque, en 2010, quatre ans
après la création de Twitter, on ne
plIde pas encore de "harceleurs ».

Leurs victimes les décrivent
comme arrogants, blessants et
attaquant «en meute ». Celles et
ceux qui ne leur plaisent pas su-
bissent une vindicte numérique,
des «mid$» hostiles. Une an·
cienne b1ogueuse, Capucine Piot,
raconte plIr le menu un «travail
de démolition quotidien •..Des pi-
ques sur son physique, SUI le
moindre de ses Tweet.

Une blogueuse féministe, Daria
Marx. témoigne des attaques r~
çues lorsqu'eUe a lancé une ca-
gnotte pour acquérir un scooter.
Son numéro de téléphone a été
mis sur LeboncoinJr. au bu
d'une annonce de vente de sc0o-
ter. «~ gens m'appelaient et me
œmaMai,mt s/ je Ifmdais mon
scooter, en m'appelant ~Madame
arosSt'~ le nom renseigné dans
lannonce», expUqu~t-e1le. Elle a
aus5Ïeu droit à un photomontage
pornographique avec sa tête.
Stephen des Aulnois a, depuis, ri!'
connu en être l'auteur.

Si les auteurs onteffacê la majo-
rité des K productions 0 de l'épo-
que, on peut encore trouver quel·

cc Une horde
detweetos
anonymes

ont commencé
à m-attaquer

en me traitant
de salope. en

faisant référence
à mon physique»

IRIS GAUDIN
jou rnaliste

queS exemples montrant des
propos sexistes et outranciers:
«irecadmge, mon cu~ cest une
pute, eUe se fait lyncher; comme
depuis trois miRe ans». éait ami,
le 22 avril 2010, @Woumpah,gra-
phiste de profession. "Montre tes
seins», • pure suisse», trouve-t-on
dam les messages privés d'un
autre, @Lapin_Blanc - le pseudo
d'un autre graphiste,
Guillaume Uvolsl

En 2010, Iris Gaudin ouvrait un
compte sur Twitter. Neuf ans plus
tard. la jeune femme en parle en-
core comme on raconte un cau-
chemar v1wce. «Je me sUÎ$ retrou-
vée avec une hordl! de "fWittos·
anonymes, qui ont commencé à
m'attaquer en me troitant œ sa-
lope. en faisant référenc:r à mon
physique, avecdes dritailaintimes,"

Elle pense alors immédiate-
ment à Vincent Glad - quJ, lui,
jure que non. lille l'a connu il.
"Ecole supérieure de journalisme
de lIlle, quelques années plus tôt.
Ils viennent d'avoir une histoire,
et c'est alors lui qui lui a conseillé
de s'inscrire sur Twitter. Et, sur-
tout, parce qu'Il est il. ses yeux «le

roi du œseall, Il l'époque ", fort de
milliers d'abonnés. Capable,
donc, selon elle, d'orchestrer. avec
ses s.outiens, une campagne de
harcèlement.

«Au téléphone, il mèl dft: 'j\t-
tends, Iris, je nesuis paslnœmet.H II
niaft ••Outre les attaques à travers
des comptes anonymes, dont
deux nommés @Foutlamerde et
@jesuisunesalope, est adressé à
Iris Gaudin un message d'accueil
de la part du joumaliste Alexan-
dre Hervaud, oùilinvite@Foutla-
merde à «payer tlne .bonne bière.
il. la jeune femme, avec enUen une
photo de sexe féminin dans l~
quel est Insérée une bière.
lm Gaudin se dit certaine que

son anden camarade d'école était
lié au harcèlement subi en 2010.
Après l'avoir très longtemps nié,
Vincent Glad il finalement admi$
auprès de zominutes/r, mardi
12 février, avoir écrit une partie
des messages du compte @Fout·
lamerde. auteur, pendant plu-
sieurs années, de milliers de
Tw~t Insultants, autant adressés
ilUX «loJeurs» qu'à despersonna-
ges externes comme Iris Gaudin.
«l'étais effectivement une des six
ou sept personnes ciavoirle mot de
passe du compte. le pense avoir
pQsté entre 1S " et 20 % du con·
tenu», a-t-ildéclarê. sans êvaquer
précisément s'i! était derrière
ceux visant Iris Gaudin. Contacté
plIr Le Monde à ce sujet, Vincent
Glad n'a pas souhaité s'exprlnter.

Les membres de la Ligue du LOL
sont également accusés d'avoir
commis des canulars cruels et
anonymes. De grandes zones
d'ombre persistent, dix ans après,
entretenues par l'utilisation de
comptes communs, de faux pro-
fils el le talent de dissimulation
des membres du groupe. Et les
aveux se font au compte-gouttes.

David Doucet il reconnu avoir
usurpé l'identité du producteur
d'une émission de télévision très
en vue auprès d'une jeunechroni-
queuse scientifique, Florence Por-
œl nluia proposé du travail pour
mieux J'humilier ensuite en
diffusant l'enregistrement du ca·
nular, effacé depuis, après que
l'affaire ilêclaté,

.rIla avaient unI! envÙ! de nuire
sans limites», se souvient Martin
Médus, un blagueur harcelé.
En 2012, l'un des ••Ioleurs" publie
une photo retouchée de ce petit-
fils de déportée. Le jeune homme
appanlit avec une croix gammée
sur le torse .•• Ils sIm prenaient Ii
tout le monde: aux hommes, aux
.femmes. aux Mfs. aux autres, peu
irnpurte. se souvient la photogra-
phe Laurence Guenoun. Ils trou-
vaient une aspérité. et pourpeu qtle
la peI'$O"ne ait un peu de notoriété,
ilslui Mutaient dessus.lJs êtaientor-
!lcmisés. C'était leur terrriin de jeu. •

une pI8Inte dMMe •••••••••
Elle-même a été l'objet, entre
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autres, de commentaires antisé-
mites, publiés sur le blog "Mega-
connard ••, dont elle était contri-
butriœ. A l'Instar de ce message
adressé il"Megaconnard ••et que
Laurence Guenoun attribue au
compte @comic_sansrns, fermé
depuis: fr On est sur Internet, je
voulle rappelJl!,un peu de cran, un
peu de courage, aU'ml au but et
déstabilisons la bête comme ilse
doit, attaquons-le sur œ qu'il est,
sur la vie privée (frisson), lur sa re.
ligion (refrisson), attaquoru·le sur
safomiH!!.»

Une plainte a été déposée
en 2<>10. Elle a été c1as.sée &ans
suite. A l'époque. en 2010, «le har-
cèlement en ligne ne voulait pas
dire grand-chose. Lesflics ne com·
prenaient pas grand-chose à Inter-
net JI, regrette la photographe.

Thomas Messias. pigiste pour
Slate..fret pmfesseurde mathéma-
tiques à. Roubaix (Nord), se sou-
vient que les attaques ont redou-
blê lorsqu'il a commencé il écrire
sur le féminisme: flAlOl'S que:m a
pourtant q/faireà desgens qui sant
pour la plupart très cultivés, Intelli-
gents,les railleries ont été Incessan-
tes sur lefait qu'un homme puisse
parler de féminisme. C'étoitjàn:é-
ment quelqu'un qui n'rivait pas de
couilles, qui était soumis à Sll
femme, qui étaitJàibk.»

Ancienne journaliste à Libéra-
tion, Léa Lejeune, souvent atta-
quée au sujet de son blog« Les dia-
blogues du vagin », se rappene de
la virulence des réat;tions après la
publication d'un article sur les
cm:hes en Suède, «où on essayait
de ne pas faire de distinction de
genre entre les petits enfants,,:
••Cela Jes avait rendus complète-

ment fous, parce que, pour W1

groupe de jeunes mecs blancs qui
ont des bons postes, qulont grandi
dan:; des bonnes Jammes, l'idée
qu'U pui$Se y avair des disaimina-
rions dont lesfemmes soient victi-
mes, cela leur passait complète-
ment oll-4essus de la tite. "

Le retour de bâton est brutal
pour ceux qui s~ présentai~nt
conunedes dêfl!nseurs du LOL De
l'anglais laughing l'lut loud, «rire
awc éclats», l'acronyme rerouvre
toute une culture, empruntée aux
forums américains, aux mèmes
-ces images détournées etréutlli·
sées à l'infini -et auxcommunau-
tés anonymes comme4cltan. cé-
lèbre pour son univers mal&ain.
Au sein de la Ligue du LOLprédo-
minalt le sentiment quel'lntemet
leur appartenait.

Au début du années 2010, le
journalisme numérique t'tonne,
entre budgets fragjl~s et notoriété
à canstruire. Nambre de médias
traditionnels tentent de s'adapter
il un «Web 2.0" qui se veut parti-
cipatif. De ce décoren plein boule-
versement émerge le fantailme
d'une aristocratie des early adop-
te1$,ceux qui ant usé des potenti-
alités des nauvelles technologies
avant les autres. fiLa génération

desJO-40 ans a été bloquée par la
roixante-huitards. Nous n4vons
pas d'aînés dans la profe$Sion.Per-
sanne pcur nous défendre, per-
sonne à imiter. Nous créons W1
nouveau métier ••, déclare Vincent
Glad. cîté dans «Les forçats de
l'Woll, un article publié dans
Li! Monde en mai 2009.

A peine rortls d'école, certains,
ccmme lui, ont misé sur Twitter
et !el réseaux sociaux. raflé les
premiers milliers d'alwnnés et
donnaient déjà des cours sur

«Nous n'avons
pas vu qu'en

nous moquant
ainsi cela pouvait

devenir
un enfer pour
les personnes

visées »
VINCENT G1.AD

pigIste pour. Libération»

l'utilisation des cutils numéri-
ques à des étudiants qui avalent
leur âge. Ils montent les marches
aussi vite que grimpe leur ncm-
bre defoUowers.

"Le Web o./frl! unJormidablt es-
pace de liberté pour faire des cho-
ses dlfférentes~, s'enthousiasme
alors Johan Hufnagel. qui embau-
chera plusieurs « loleurs » il
;:ominutes.fr, Slate.fr et Ll'béra-
rion, reconnaissant détecter les
talents sur !witter. Ccntacté,
M. Hufnage1. qui nie avoir eu con-
naissance de cette ••Ligue», n'a
pas souhaité répondre auM01lde.
Les membres du groupe affir-
ment alors leur identité contre
d'autres journalistes plus âgés
pionniers sur !witter, certaIns
blagueurs et des consultants Web
jugé$ ringards.

t/ Mon ressenti de l'qloque, cl!'talt
que ca mecs appamissent comme
le cool Im:amé ••, témoigne une
ièune joumali&te Web alars en
début de canière. Mais, sous cou-
~rt d'lnévérence,la malveillance
règne. frEux savaient ce qui était
bien sûr Internet. JIfallait SI! mo-
quer de tout ce qui était différent
de la norme qu'Ils avaient êtablie,
de tous ceux qui rendaientInternet
un peu moins pur», secsouvient
l'un de ceUX qui les ont côtoyés
dans le groupe.

«l'ai été un fftrolr, je le luis tou-
jours. l'al emmerdé pas mal de
monde (...l. Ma ligne édita était
celle d'un aspirant communicant
qui détestait que les anciennes gé-
nérations fassent comme si ella
ronnaismient le Web ••, reconnait
Sylvain Paley, qui se présente
ccmme unlf internaute en free-
lance" et était prestlltaIre pour
M Publicité, dans s.alettre d'excu-
ses publiques. Contacté par Le
Monde, il n'a pas donné suite.

Lorsque, début 2010, quelques
victimes épuîsées par leurs agisse-
ments projettent d'écrire une let-
tre aux patrons des rédactions qui
emploient ces «luleurs ", une
copie est interceptée par la Ugue.
Ses membres la diffusent sur
!witter avant même son envoi,
moquant des erreurs factuelles et
mettant les rieurs de leur côté.
Vincent Glad parle de «diJ/llma-
tion JI. La1ettreest vue oomineune
tentative de censure, de pression.
lis ont gagné.

Johan HufnageL alors directeur
d~ la rédaction de 51ote, où tra-

vaille Vincent Glad. n'accorde pas
une grande crediblUté il l'une des
auteurs d.e la lettre. Florence
Desruol, une communicante poli-
tique arrivée sur Twitter en 20()9

et presque aussitôt prise pour d·
ble par la Ligue du LOL A propos
de cette dernière, il dit à Nume-
rama, lundi n février: lfElle tenait
un discours un peu décousu. ce qlii
semblait confirmer ce que je pen-
sais. Est-œque, dix ans plus tard,je
penserais III mime chose? Non.
EvIdemment, III victime nlo:st sans
doute pas celie que je pensllis."

Excm8 publlqllH
Les membres de la Ligue du LOL
les plus exposés ont tous publlé,
en l'espace de quelques heures,les
samedi 9 et dimanche 10 février,
des textes d'excuses. ••Nous
navons pas vu qu'lm nous mo-
quant ainsi de œrtQins. cela pou-
va.it devenir un e'lfer pour les per-
sonnes VÎSées~,S'èst défendu Vin-
cent Glad dans le sien. évoquant
«un monstre qui (lui] a totalement
échappé». Alexandre Hervaud a
reronnu avoir participé il un ••cli~
mat toxique>! sur les réseaux s0-
ciaux. "JI ne sert il rien de minimi-
ser ou de nler révidence: l'esprit de
moquerie rt de l)'I1l$me perma-
nents du {Jraupe a Jortement in-
fluencé les actions decenuins de ses
ml'mbres p/w borderliœ., écrit-il

Tous laissent entendre qu'il n'y
avait pas de harcèlement orga-
nisé, de nombreuses victimes
décrivent le contraire. Naguère
hyperactlfs sur les réseaux. tous
se sont, depuis, astreints aa
silence. Contactés par Le Monde,
plusieurs membres de cette Ligue
du LOL nont pas répondu à nos
rollidtatlons.

Si certains adoptaient. notam-
ment depuis l'explosion du mou-
vement #metoo,fin 2017, unautte
ton, Vinœnt Gladl'a reconnu dans
son message d'excuses du 10 fé-
vrier: les féministes ont, un
temps, été une cible récurrente.
«Je ne comprenais pas. au départ,
ces nouveaux mots qui Iippal'l2is-
soient alo1$: "patriarr:at~ culture
du viot mansplailling ... le m'ensuis
moqué comme fe ml' moquais de
tout. Cela mefait11il.l1d'êtrellSsodé
ilcette masculinité toxique, dont je
ne vou/ols pas voir que j'en avais
été un parfait représenklnt. » •

YANN BOUCHEZ
lIT JONATHAN PllBIlINri

16/02/2019

2

Parlement de la Fédération Wallonie-Bruxelles Communauté française 16/02/2019

A l'étranger Le Monde


